
L’origine des pardons :

« A l’origine, dans le monde celte, il était de coutume que le clan fasse, une ou deux fois par an, une

assemblée générale.  C’était  l’occasion de faire  le  point.  Tout  le  monde pouvait  s’exprimer.  On

refaisait l’unité du groupe en se pardonnant les inévitables blessures que l’on avait pu s’infliger.

Cette assemblée avait lieu, habituellement, un jour où l’on honorait l’une des divinités protectrices

du clan. Lorsque ces clans christianisés ont passé la mer, ils ont continué à se retrouver le jour de la

fête du saint moine qui les avait guidés sur leurs nouvelles terres.

Ainsi naquirent les pardons…/... D'origine grecque, St Gilles a vécu longtemps en ermite, au 8e

siècle, dans les forêts du Gard. Il finit par fonder une abbaye près de Nîmes, dans une petite ville

qui porte aujourd’hui son Nom « St Gilles du Gard ». Situé sur l’un des chemins de St Jacques de

Compostelle, le monastère accueillait de nombreux pèlerins ce qui valut à St Gilles sa popularité.

On raconte une scène qui le rendit célèbre et qui est reproduite sur la grande verrière du choeur de

l’église de Malestroit : une biche, pourchassée, vient se réfugier toute apeurée dans les bras de St

Gilles qui reçut la flèche destinée à l’animal. C’est la raison pour laquelle St Gilles est invoqué

notamment pour guérir de la peur ».


